
In Mémoriam 

Louis MEYLAN 

Un ami de l'enfance et des hommes, si proche de nous par le cœur et 
par la vocation éducative, vient de nous quitter. Nous en ressentons 
un grand vide, car désormais le passé qui nous est si cher ne sera plus 
évoqué avec cette fraternité spirituelle et cette chaleur humaine qui 
unit ceux qui sont liés à la même chaîne, pour les mêmes buts et le 
même idéal. Chaque fois qu'un article de Louis Meylan paraissait dans 
Coopération dont il était un fidèle collaborateur, nous y trouvions tou­
jours les idées qui sont les nôtres, les lieux communs éternels de la 
pédagogie, une science d'éduquer et de vivre et nous y relisions aussi 
le nom de Freinet. La fidélité de Louis Meylan au souvenir de Freinet, 
il eut l'occasion de me la redire souvent en des lettres personnelles 
qui me faisaient sentir combien cet homme de culture humaniste était 
pétri de simple humanité et d'un pouvôir d'étonnement comme enfantin, 
devant les réalisations de notre œuvre collective. Il semblait oublier 
ses propres aptitudes, ses étonnantes performances d'homme mul­
tiple, pour ne voir que celles des autres, de ceux qui furent de grandes 
dimensions et de ceux qui n'étaient qu'à la mesure de leur bonne vo­
lonté. Cet universitaire nourri d'humanités et de science descendait 
sans effort au niveau primaire qui est le nôtre pour y découvrir des 
perles que sans lui, bien de nos praticiens auraient laissé glisser. 

Cette leçon de confiance en la vie, cet optimisme sans limite qui accom­
pagna Louis Meylan jusqu'au dernier jour de sa vie militante, ce respect 
de tous les pouvoirs de l'enfant, c'est l'enseignement que nous aura 
donné un homme exceptionnel toujours disponible pour revaloriser 
la valeur de l'homme. 

Elise FREINET 

'Nous nous excusons de publier avec un retard dû aux exigences de l'édition, cet hommage 
rendu à Louis Meylan, grand ami de notre Ecole Moderne. 
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